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Le grand jubilé 

Le carême, une occasion formidable 
pour mettre en œuvre le grand 
jubilé de la miséricorde dans trois 
directions complémentaires : 
- expérimenter la miséricorde 
dans notre propre vie, 
- mettre en œuvre concrètement 
la miséricorde en famille, en 
paroisse, au travail et dans 
toutes nos relations humaines, 
- et enfin réaliser des œuvres 
de miséricorde dans notre vie 
quotidienne.

Saint Paul écrit tout à la fois : 
« Je suis un homme vendu au 
péché, je ne fais pas le bien que 
je voudrais et je fais le mal que 
je ne voudrais pas, malheureux 
homme que je suis », et « Dieu 
qui est riche en miséricorde nous 
a libéré de notre esclavage et 
nous a rendu la vie en Jésus-
Christ. La chance du grand 
jubilé est vraiment de redécouvrir, 
d’expérimenter dans notre propre 
vie la miséricorde du Père [..]

Pendant ce carême, n’ayons 
pas peur de suivre Jésus sur 
le chemin de Croix et de rester 
là, au pied de la Croix, pour 
laisser les torrents d’amour qui ne 
cessent de couler de son cœur 
transpercé nous pénétrer, nous 
donner de vibrer au rythme de 
son amour divin. Jésus sur la 
Croix s’est écrié : 
« J’ai soif ! » Il a soif de notre 
amour à tous et à chacun. Il 
prend sur lui notre péché à 
chacun et à tous, il porte mon 
péché ; il est totalement défiguré 
par le péché des multitudes, mais 
il est venu pour cela, pour mourir 
à notre place et nous permettre 
de retrouver la vie en Lui ! 
Désormais, je peux vivre de sa 
propre vie divine et déployer toutes 
les richesses de mon humanité. 
N’ayez pas peur d’expérimenter la 
miséricorde de Dieu en Jésus et 
en Jésus crucifié.

Je vous souhaite un bon carême 
à vous tous et, pour tous ceux qui 
le pourront, rendez-vous le jeudi 
saint pour la messe chrismale 

à la cathédrale. Après plus de 
deux ans de travaux, nous allons 
retrouver la Métropole rayonnante 
de beauté, une beauté qui, à 
sa manière, voudrait nous dire 
Dieu et nous conduire jusqu’à lui. 
Comment ne pas remercier les 
services de l’État pour le travail 
accompli qui met ainsi en valeur 
l’église mère de toutes les églises 
de notre diocèse. Bon carême à 
tous. [...]

Jean-Pierre CATTENOZ

OFFICIEL

Agenda

Jeudi 4 au dimanche 7 :
Retraite diocésaine  
à Paray-le-Monial

Mercredi 10  :

18h30 - Messe des Cendres 
au Sacré-Coeur

Vendredi 12  : 

18h - Messe et repas avec les 
Petites Sœurs de l’Agneau

Dimanche 14  :

10h30 - Appel décisif  
à la cathédrale Saint-Véran de 
Cavaillon

Du lundi 22 au mercredi 24  :
Triduum de prière à Notre-
Dame de Vie

Jeudi 25 et vendredi 26  :
Reconnaissance des restes mortels 
du Père Marie-Eugène de l’Enfant 
Jésus à Venasque

Samedi 27  :
11h - Inauguration de l’ensemble 
pastoral de la Nativité à Orange

Dimanche 28   :
9h à 16h - Journée des veuves 
et veufs à la Maison diocésaine

Le Christ pleure, à trois reprises 
lui aussi au cours de sa vie 
terrestre, et c’est à la fois 
l’homme et Dieu qui pleurent en 
lui : le Dieu saisi aux entrailles.

Il pleure d’abord la mort de 
son ami Lazare, avant de le 
ressusciter (Jean 11, 35) 
et verse ainsi des pleurs sur 
l’homme mortel car Lazare 
représente ici l’humanité entière. 
Pour les théologiens, Dieu ne 
peut dès lors avoir fait la mort 
puisqu’il pleure sur elle.

À son entrée dans Jérusalem, il 
pleure et se lamente sur le sort 
futur de la ville restée sourde à 
sa parole, qui ne se repent pas 
(Lc 19,41). Il pleure sur la 
dureté du cœur des hommes de 
Jérusalem et ainsi, comme le dit 
Anne Lécu, « prend en charge 
leur souffrance pour qu’eux-
mêmes ne souffrent pas ».

Il pleure enfin des larmes 
d’agonie à l’heure de sa Passion 

au jardin des Oliviers : non pas 
selon les évangiles, qui n’y font 
nulle mention, mais selon l’épître 
aux Hébreux (Hb 5, 7). 

La prière en larmes, telle que le 
Christ l’effectue ici, constitue une 
condition privilégiée de l’écoute 

céleste. Dans les trois cas, il s’agit 
de larmes d’affliction, et non pas 
de joie, étrangement symétriques 
aux larmes de Marie-Madeleine: 
larmes devant le péché des 
hommes (ceux de Jérusalem, 
ceux de la femme pécheresse), 
larmes de deuil devant un être 
cher (Lazare), larmes de la 
passion (Gethsémani, tombeau 
du Christ).

Dès lors que Jésus se lamente, 
ses pleurs représentent plus 
que ceux d’un homme. C’est 
aussi Dieu (inséparable de son 
humanité) qui pleure en lui. 
« Si Dieu lui-même pleure , peut 
dire Anne Lécu, c’est que les 
larmes sont un fleuve de vie, 
un chemin vers lui, un lieu où il 
se tient et sur lequel on peut le 
rencontrer. »

Pierre-Yves Le PriOL
LA CROIX 3 janvier 2016
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Le saviez-vous ?
Un porte-conteneurs transporte sur mer autant de marchandises qu’un train de 350 kilomètres de long.
Source : LA VIE n°2863

LA PRISON:
Reconstruction, réparation ou démolition ?

“La société ne doit pas punir pour se 
venger, elle doit corriger pour améliorer” .
(Victor Hugo, Le Dernier Jour d’un Condamné, 

Préface)

La mission d’aumônerie permet une ap-
proche relativement privilégiée de la per-
sonne et un travail d’écoute précieux. Au 
cours de celle-ci, la plupart des per-
sonnes détenues expriment, au-delà de 
leur souffrance, un réel besoin de rachat, 
un désir de ne pas récidiver, mais aussi 
parce que les conditions de la détention 
ne permettent pas un travail suffisant de 
reconstruction de la personne.[ … ]
 
Je me trouvais hier dans la cellule d’un 
homme d’environ 40 ans. Son moral 
était au plus bas depuis quelques jours 
parce qu’il était sans nouvelles des per-
sonnes qu’il aime. La rupture des liens 
représente l’un des aspects les plus dou-
loureux de l’incarcération. 

Hier pourtant, il était souriant: il venait 
de recevoir une lettre de son fils. Il m’a 
invité à la lire. Maladroitement écrite par 
cet enfant de 8 ans, elle se terminait par 
ces mots:

« ...Je sais que tu as fait des choses très 
graves. Je t’aime très fort, mon papa. »
Il m’a confié combien il avait, pendant 
des heures, pleuré à lire et à relire ces 
quelques mots et combien il regrettait l’acte 
qui l’a conduit en prison. Nous avons pu 
réfléchir sur la nécessité d’en assumer la 
responsabilité, nous interroger sur son désir 
de réparer sa faute, de se réparer, de se 
reconstruire au cours du temps d’empris-
onnement qu’il prévoit long en raison de 
la gravité de son acte. Il ne remettra pas 

en cause une sanction lourde. Ce qu’il 

ne pourra pas vivre sereinement, c’est 

la perspective d’une longue détention 

sans perspective...[…]

Henri Faucon 
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Une émission – Un visage

Chantal Christin 
AIDES ET SERVICES

Pendant des années cette animatrice de radio 
a tenu, entre autres occupations,  l’antenne 
en direct  entre 11 et 13 heures et géré 
au jour le jour l’intendance de l’agenda de 
diffusion, à l’endroit précis où les producteurs 
produisent à temps ou à contretemps, ou 
encore se dérobent. Chantal CHRISTIN n’est 
plus à présenter pour les anciens auditeurs de 
Radio-Lumières et elle fait partie des mamies 
qui ont tenu la maison,   en venant à la 
Radio avec une fidélité à défriser les ondes 
FM. Vous reconnaissez sa voix, son rire qui 
éclaire ses interviews et ses impatiences quand 
les choses ne tournent pas rond.

Aujourd’hui, entre diverses activités (elle a  sa 
table de travail au secrétariat) , elle anime 
chaque semaine une émission de jazz… 
Non, c’est une plaisanterie  ! Mais elle le 
faisait encore il y a trois ans. Elle anime 
depuis quelques années maintenant une belle 
émission : AIDES et SERVICES.  Pour qui ? 
Pour vous pardi ! Elle reçoit des invités qui 
apportent le plus souvent des SOLUTIONS 
à la vie de tous les jours quand la vie se 
complique…un peu…beaucoup ou à la folie. 
Il y est question de confort, de sécurité, de 
handicap, de soins…

Entre nous, si une Radio Chrétienne arrête 
de faire ce genre d’émission, écoutez-en une 
autre !

Merci CHANTAL et Bravo pour ce parcours 
encore inachevé dans votre antenne du 
VAUCLUSE.

AIDES ET SERVICES

Ce projet s’inscrit dans un 
partenariat entre l’Église 
de France, représentée 
par la Conférence des 
évêques de France, et 
l’Œuvre d’Orient. 
La progression de l’État 
Islamique en Irak a 

causé la fuite de plus de 150.000 personnes. 
Parmi ces réfugiés des étudiants… Ils ont quitté 
la région de Mossoul et la Vallée du Ninive 
pour Erbil, dans l’attente que la situation puisse 
se stabiliser. Mais à Erbil, l’enseignement se 
fait en kurde, langue que ne maîtrisent pas les 
réfugiés chaldéens.

Suite à une décision ministérielle, les étudiants 
de langue arabe sont transférés à la faculté 
de Kirkouk. Pour l’année 2015-2016, ils sont 
plus de 400 jeunes à prendre un nouveau 
départ.

Pour Mgr Youssif Thomas Mirkis, archevêque 
chaldéen de Kirkouk et Souleymanieh, que les 
jeunes restent en Irak se former est « la 
priorité et l’avenir de l’Irak ».
« L’Église de France soutient les étudiants 
en Irak » veut mobiliser les catholiques par 
une action commune autour de la prière et 
la collecte de fonds. L’objectif est de fournir 
logement, nourriture et connexion Internet à 
une promotion d’étudiants pour un budget total 
de 1.140.000 euros.

Avec l’église de France, 
soutenez les étudiants en Irak

Cavaillon

L‘isle-sur-la-Sorgue



Mérindol

Aides et Services
Chaque lundi soir à 19h16 - Rediffusion de la même émission chaque samedi à 10h30 

Par chèque :

L’Œuvre d’Orient / Étud
iants en Irak

20 rue du Regard 7
5006 PARIS

Par internet :

www.etudiantsenirak.c
atholique.fr



Vous avez bien lu, il ne s’agit pas de 
dessert ! « Et pourtant, quand j’étais 
petit, le carême était un tunnel infini sans 
pâte à tartiner aux noisettes, ma mère 
passait 40 jours sans ses tablettes de 
chocolat noir, et mon père fermait à clé 
le bar des pousse-café, ce qui est du 
pur héroïsme pour un… distillateur ! »

Chacun montrait publiquement (au caté, 
on écrivait sur un papier nos efforts de 
carême) qu’il était capable d’être MAÎTRE 
de SOI et de préférence en se privant du 
meilleur des meilleurs. C’était presque un 
exercice de vanité, au service de soi. Si 
la mamy qui fait le caté à vos petits est 
restée calée à ce niveau d’enseignement, 
ce ne sera pas pire que ce qui vous est 
arrivé. 

En fait, les « païens » sont tout à fait 
capables de « travail sur soi ». 

Que fait-on d’autre pour maigrir, 
pour rectifier de mauvaises habitudes 
alimentaires ? 

Même le jeûne est préconisé dans 
les bonnes officines de ressourcement 
personnel et de développement. Se priver 
pour se développer, c’est sympa, mais 
pas chrétien du tout ! Alors vous l’auriez 
fait pour rien ? Certes, non, puisque le 
travail « sur soi » est une des portes 
d’entrée dans la spiritualité chrétienne, 
au mieux un seuil, parce qu’il n’est pas 
question de plaisirs de bouche en fait. 
Vous aurait-on caché des choses ?
 
Parlons du désert alors, et d’un vrai 
morceau de bravoure : celle de Jésus au 

contact du tentateur. Aller à l’écart des 
sollicitations quotidiennes pour se coltiner 
les yeux dans les yeux le questionnement 
renouvelé de toute une vie, c’est plus 
compliqué que de se priver de chocolat. 

Quel questionnement ?
- celui de la dépendance des biens 
matériels (changer les pierres en pain) ; 
et pourtant il en faut du pain !
- celui qui consiste à accepter d’être aimé 
de Dieu sans aucun signe spectaculaire 
(se jeter du haut du temple) ; et pourtant 
nous en attendons souvent des signes ! 
(que dit notre prière ?)
- celui de la renonciation au pouvoir temporel 
(devenir le maître du monde) ; ou déjà 
maître chez soi, dans « son » monde.
 
Ce questionnement est-il un exercice 
chrétien ? Peut-être ? 
Cependant, beaucoup de « païens » organisent 
leur vie dans la frugalité, le partage et une 
grande discrétion sociale. Vous connaissez tous 
de belles personnes, qui font ce travail sur 
elles-mêmes, sont de vraies altruistes et savent 
intimement qu’elles ont renoncé au pouvoir, à 
l’argent et aux miracles.
Ce ne sont pas pour autant de « chrétiens 
qui s’ignorent ».

Inutile alors ce passage par le désert et 
cette exposition aux grandes tentations, 
cet « exercice » ? Vous comprenez mieux 
ce que se priver de désert veut dire et il 
vous semblera peut-être judicieux de ne 
pas vous en priver.
 
Mais alors , où est donc le christianisme 
en Carême ? Loin des desserts, c’est 

acquis, proche du désert au nu des 
tentations, c’est encore acquis, mais ce 
n’est pas suffisant.

En effet, la tradition chrétienne fait du 
Carême un temps de proximité dans la 
prière, d’écoute de la parole de Dieu et de 
réception de sa Miséricorde, à l’écart des 
préoccupations…qui nous en éloignent tout 
simplement. C’est un invitation explicite à 
suivre « le chemin » du Christ.

La suite du désert, vous la connaissez, 
c’est l’entrée à Jérusalem et très vite…
la PASSION. Le christianisme du Carême 
va là, dans la mise à juste distance  des 
biens, des prières exaucées, et de la 
toxicité des pouvoirs grands ou petits.

 

CARÊME - Privé de désert ? 

Ne vous privez surtout pas 

de désert !

Si vous cherchez un guide po
ur ce carême, 

découvrez l’offre du Couvent

des Dominicains de Lille : 

www.careme.retraitedanslavil
le.org



Père Henry Védrine

Pour Lire
L’histoire de l’église

LIVRE DU MOIS 

Jean Comby

Depuis son élection, le pape 
François a fait souffler un 
vent de modernité sur l’Eglise. 
Les médias s’en font l’écho 
avec bonheur, et les chrétiens 
trouvent un nouvel élan tandis 
que le monde semble prêter 
davantage une oreille au 
discours de l’Eglise alors qu’on 
la disait antique et dépassée.
C’est peut-être l’occasion de 
prendre conscience de l’histoire 
longue et riche de la chrétienté. 
La nouvelle édition du livre de 
Jean Comby y aidera ceux qui 
voudraient comprendre à la fois 
les racines de cette institution 
mais aussi les défis successifs 
auxquels elle a du faire face. 
On trouve dans cet ouvrage 
didactique de nombreuses 
informations mais aussi des 
extraits de textes des Pères 
de l’Eglise ou du Magistère qui 
seront fort utiles à tous ceux qui 
ont une charge de catéchèse 
ou de service d’Eglise.
Cependant ce livre est aussi 
l’occasion de s’émerveiller de la 
beauté de l’histoire de l’Eglise 
malgré ses péchés et ses 
erreurs : en elle, le Seigneur 
agit par l’Esprit Saint pour le 
salut de tous. C’est bien le 
corps du Christ qui s’édifie et 
se donne au monde.

Isabelle FERRAND

Le Père Henry Védrines est 
arrivé dans le diocèse en 
2005 en tant que vicaire 
dans le secteur inter paroissial 
de Sorgues. En 2013, il a 
été nommé curé d’Entraigues, 
village qui n’avait pas eu de 
curé depuis plus de 6 ans. P. 
Henry Védrines est également 
passionné de cinéma au cœur 
même de sa paroisse, de son 
village ! Il anime aussi une 
chronique cinéma hebdomadaire 
sur RCF, Grand Écran à 
travers laquelle il partage aux 
auditeurs les œuvres qu’il aime, 
tout en refusant l’étiquette de 
«film chrétien»!

« Vous avez donc été installé curé 
d’Entraigues en 2013. En quoi le 
fait qu’Entraigues a retrouvé un 
curé au cœur du village change-
t-il les choses ? »

« Dès le début de mon 
installation, il a été très vite 
su qu’un curé était présent, 
en nombre de personnes qui 
sont venues, en nombre de 
baptêmes, en nouveaux couples 

qui venaient prendre peu à 
peu leur place. Si, auparavant 
la paroisse vivait sur une 
toute petite poignée de gens, 
aujourd’hui de nombreuses 
têtes nouvelles sont là ; on a 
eu des baptêmes d’adultes, des 
confirmations et des personnes 
de 40/50ans ont pris place 
dans la paroisse.(...)

En arrivant ici en tant que curé, 
je me suis dit : « Comment être 
présent dans le village ? » Et 
les choses se sont faites plus 
facilement que  ce que je croyais. 
Le cinéma a joué ; car je crois 

qu’on rencontre les gens par ce 

qu’on est ; il ne faut pas inventer 
ce qu’on n’est pas!(...)

Le cinéma est donc l’autre 
événement important. Je ne 
savais même pas qu’il y avait 
un cinéma près de l’église. 
J’ai rencontré la personne qui 
s’occupe du théâtre Catherine 
Alias, et on s’est retrouvé 
autour de la passion du théâtre 
et du cinéma. Et finalement, 
ça a fait naître 3 projets :

Tout d’abord, nous avons travaillé 
ensemble pour préparer Noël. 
Ensuite elle m’a fait savoir qu’une 
salle de cinéma privée non 
utilisée existait sur Entraigues. 
On a ouvert un ciné-club. On 
est 3 partenaires et on fait des 
projections. Quand nous avons 
inauguré ce ciné club, le maire 
et ses conseillers étaient là, ravis 
que le cinéma soit «réveillé» 
après tant de temps, de disputes 
aussi. Ce ciné-club n’a pas de 
connotation religieuse; le but est 
que les gens échangent. » (...)

Janvier 1966

Une fois n’est pas coutume, 
l’actualité du mois de février 
1916 n’apporte pas beaucoup 
de nouveautés. Je profite de ce 
mois plus léger en informations 
et en jours, pour aborder 
un autre sujet, et ce sera 
l’occasion de mettre en valeur 
l’un des fonds de nos archives 
diocésaines.

Nous conservons, en effet aux 
archives historiques du diocèse, 
le fonds de S. Exc. Mgr 
Joseph Urtasun qui prit part au 
Concile Vatican II, ainsi que 
quelques pièces de S. Exc. 
Mgr Eugène Polge qui, nommé 
évêque auxiliaire d’Avignon, 
prit part à la dernière session 
de ce concile. Evoqué dès 
1958, ce concile fut annoncé 
publiquement le 25 janvier 
1959. Entre 1959 et 1962 
eut lieu la phase préparatoire 
au concile avec la constitution 

de commissions. Le concile est 
convoqué par la bulle Humanae 
salutis le 25 décembre 1961. 
La première session s’ouvrira 
le 11 octobre 1962. Ensuite 
alterneront quatre sessions et 
trois intersessions, jusqu’à la 
conclusion du Concile le 8 
décembre 1965.

Assurément, ce fonds est 
modeste : 1,3 mètre linéaire, 
soit 13 boites d’archives. 
Toutefois, en prenant part à un 
colloque à Rome en 2014 sur 
le thème « les Religieux et 
Vatican II », je pris conscience 
de la valeur et de l’importance 
de ce que nous avions à notre 
disposition. 

En tout premier lieu, si ce 
concile a été évoqué dès 1958, 
on ne trouve, dans le bulletin 
du diocèse d’Avignon aucune 
mention avant juillet 1960. 

Il s’agit alors de demander 
aux fidèles de prier le Saint 
Esprit à cette intention. Rien 
de plus n’est dit, ni expliqué. 
Rien ne laisse présager de ce 
que pourra ou pourrait être ce 
concile. […]

Bruno GERTHOUX

Photo : Mgr URTASUN et MGR POLGE
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